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flcjirandissements et projections.1
Da developpement. Diveps deVeloppateai<s.

(Suite)

n evitation de frais on a propose d'appliquer le de-

veloppateur par le moyen d'un pinceau sur l'epreuve
qui a pose, et d'insister davantage sur les parties qui n'ont
pas recu une pose süffisante. Nous ne pensons pas que ce

procede vaille beaucoup mieux que celui qui consiste ä

badigeonner de developpateur le papier au bromure avant
la pose afin de voir venir l'image au fur et a mesure qu'elle
s'imprime. Au reste, si ce procede peut s'employer pour
des agrandissements de faibles dimensions, il deviendrait
tout ä fait impratique pour les grands formats.

II faut, pour l'agrandissement, un materiel complet,
toujours propre, et qui servira exclusivement a cet usage:
Une cuvette de porcelaine pour le developpement, une
cuvette de carton pour le fixage et une cuve de zinc pour
le lavage. Si Ton depasse le format 40 X 5o et qu'on
atteigne aux grandes dimensions, on peut faire usage de

cuvettes de bois doublees de verre qui sont fort pratiques,
bien qu'un peu lourdes. Pour verser le developpateur on
fera usage d'un gobelet gradue plus ou moins spacieux.
Pour les formats au-dessus d'un metre on emploiera un
broc ä anse sans bee, en töle emaillee, pouvant contenir
jusqu'ä 5 litres de developpateur.

'Voir Revue, 1899, p. 3q, 67 et 179.
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Theoriquement, tous les developpateurs qui servent aux
plaques peuvent servir egalement pour le papier au

bromure, mais pour le developpement de ces papiers, Topera-
teur doit etre preoccupe sans cesse de conserver immacu-
les les blancs de Tepreuve. Un developpement tres prolonge
altere cette purete, peut-etre pas de suite, mais ä la longue,
et un agrandissement jauni n'est plus bon qu'ä etre jete.
II faut se rappeler que la plaque qui a ete trop ou trop peu
posee, pas assez ou trop developpee peut etre heureuse-

ment et assez facilement amelioree par le moyen de renfor-
cateurs ou de faiblisseurs, tandis que les correctifs sont
bien difficiles ä employer sur les epreuves au papier.

Ne nous trouvons done jamais dans l'obligation de pro-
longer 1'action du developpateur dans le cas d'un agrandissement,

autrement dit, posons toujours assez, puis,
surtout, travaillons toujours avec un developpateur un peu
charge en bromure. Pose correcte et bromure, telles sont
les conditions sine qua non pour obtenir de beaux blancs.
Ceci dit d'une facon generale, voici deux formules de

developpateurs, la premiere ä Toxalate ferreux, la seconde au

chlorydrate de diamidophenol.

1° OXALATE FERREUX

C'est la formule ancienne, un peu abandonnee aujour-
d'hui, probablement ä cause de quelques difficultes dans
la preparation des produits. Ces difficultes ne proviennent
que d'un peu d'ignorance et nous allons rapidement mon-
trer qu'en realite elles n'existent pas.

Voici d'abord la formule a adopter :

Solution n° i.
Eau bouillante i litre.
Oxalate neutre de potasse 3oo gr.
Bromure de potassium. i »
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Solution n° 2.

Eau bouillante i litre.
Sulfate de fer pur 3oo gr.
Acide citrique 10 »

Le tout bien fondu et refroidi est decante ou filtre dans
deux flacons separes, les solutions sont alors pretes ä

l'usage.

Solution n° 3.

Eau i litre.
Acide acetique glacial 4 gr.

La preparation de ces diverses solutions ne presente pas
de difficultes. Si Ton dispose d'eau distil lee ou d'eau de

pluie, il y auraavantage k s'en servir. La solution n° 1 et 3

se conserve sans precaution aucune. Quant ä la solution 2

eile a une tendance prononcee ä l'oxydation et il est avan-
tageux de la conserver en pleine lumiere, le mieux au
soleil. En effet, par oxydation le sulfate ferreux passe ä

l'etat de sulfate ferrique qui n'est plus un reducteur, tandis

que sous Taction chimique des rayons lumineux ce meme
sulfate ferrique est ramene ä l'etat de sulfate ferreux.

Le meilleur moyen de preparer une solution toujours
intacte de sulfate ferreux, c'est de dissoudre 3oo gr. de sulfate

de fer dans un litre d'eau distillee froide et d'ajouter
2 cent, cubes d'acide sulfurique, puis quelques dechets de

fer pur, de preference du fil de clavecin. Ce dernier se

transforme par l'acide sulfurique en sulfate ferreux avec

degagement d'hydrogene naissant qui reduit au fur et ä

mesure de leur formation toutes les particules de sulfate

ferrique qui viendraient ä prendre naissance. De la sorte
la solution ferreuse est constamment pure et peut etre con-
aervee meme dans I'obscurite.

Nous avons dit qu'avant de proceder ä Tagrandissement
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proprement dit on devait faire des essais prealables avec de

petits morceaux de papier sensible appeles temoins, jus-
qu'ä ce qu'on soit absolument fixe sur le temps de pose
exact.

Pour juger de la valeur de ce temps de pose on

prendra :

4 parties solution I (oxalate).
i » » II (fer).

•en faisant tres attention de verser la solution de fer dans la

solution d'oxalate, autrement, un precipite se formerait et

-ce serait ä recommencer.
Le temoin etant arrose du melange ci-dessus, si l'image

se forme completement en deux minutes environ, on peut
-considerer la pose comme correcte etproceder ä l'agrandis-
sement proprement dit; si au contraire cette image appa-
rait brusquement ou tres lentement, la pose n'est pas juste
et il faut recommencer.

Une fois le temps de pose bien exactement trouve, on
impressionne la feuille du format definitif, puis on la place
au fond de la cuvette ä developpement, renfermant de l'eau,

jusqu'ä ce qu'elle aie perdu la propriete de s'enrouler, ä ce

moment, l'eau est rejetee et Ton verse rapidement le

melange d'oxalate et de fer, c'est-ä-dire la solution d'oxalate
ferreux sur l'epreuve et cela en une fois en agitant tout
aussitot la cuvette. Si l'on a pris les precautions indiquees

pour l'appreciation du temps de pose, tout ira bien, mais

si, malgre tout, l'image arrivait trop vite ou trop lentement,
on pourrait dans le premier cas, tout au moins, y remedier

par l'adjonction de quelques gouttes d'une solution a 10 °/o

-de bromure de potassium, que l'on doit toujours avoir
sous la main. C'est un remede qui parfois peut reussir,
mais qu'il vaut mieux n'avoir pas ä employer, car on risque
-d'obtenir une image heurtee ou les blancs ni les noirs
n'auront de details et presenteront trop de erudite.
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Quant au cas oü l'image arriverait trop lentement, il est

plus grave, le developpement au fer etant peu elastique en

cas de sous exposition tout au moins, et le mieux est de

recommencer une nouvelle pose.
L'image etant venue presque ä point, on l'enleve rapide-

ment et, sans lavage prealable on la plonge dans une
cuvette contenant le bain acide n° 3, en prenant garde
qu'elle soit parfaitement submergee. Au bout de trois
minutes, on retire l'epreuve, la lave tres soigneusement puis
la plonge dans une solution d'hyposulfite de soude a 12 °/o.

Apres un quart d'heure de sejour, l'epreuve est enlevee et
lavee a l'eau courante au moins pendant deux heures.

Apres quoi, secbage et montage.

2° CHLORHYDRATE DE DIAMIDOPHENOL (AMIDOL)

Ce developpateur est inlininient plus commode et
pratique que le precedent. Neanmoins il n'est pas sans defautT
et il faut, pour le bien pratiquer, beaucoup de precautions.

On preparera la solution suivante :

Cette solution doit etre faite au moment meme, car elle
ne se conserve pas. On peut la conserver un jour ou deux

en neutralisant soigneusement l'alcali du sulfite de soude

par un acide, l'acide acetique, par exemple, mais il est
neanmoins preferable d'employer toujours des solutions
fraiches.

On prendra les plus grandes precautions pour que l'a-
midol soit entierement dissous avant d'employer le liquide
qui le contient, car il ne faudrait qu'un fragment de cristal

Eau
Sulfite de soude anhydre
Amidol
Solution de bromure de potassium

ä 2 °/o

1000 gr.
20 »

3 c. c.

10 c. c.
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pour causer une tache irreparable sur l'epreuve. La solution

des corps ci-dessus se fera ä froid, eile n'offre du reste
aucune difficulte.

On plonge soit le temoin, soit la feuille definitive dans
le bain d'amidol avec les memes precautions que pour le
bain au fer et on observe la venue du developpement en

remuant sans cesse le liquide. L'image doit apparaitre
completement en 3o a 40 secondes ; si le developpement
demandait un plus long temps, les blancs de l'epreuve ris-
queraient d'etre plus tard compromis. Ici, comme prece-
demment, une pose correcte est de rigueur.

L'image une fois venue dans le bain de developpement,.
on mettra le plus grand soin ä la laver, soit dessus, soit
dessous, de facon ä eliminer toutes traces de developpateur;
s'il en etait autrement, des taches indelebiles ne tarderaient

pas ä se montrer au fixage et l'epreuve serait perdue sans
remission. Le fixage peut se faire dans une solution d'hypo-
sulfite, mais il est preferable de prendre un bain forme de :

Eau 1000 gr.
Hyposulfite de soude 200 »

Bisulfite de soude 10 »

Alun ordinaire 2 »

L'epreuve restera un quart d'heure dans le bain, puis
sera lavee au moins deux heures dans l'eau courante. Apres
quoi, eile est achevee comme d'habitude.

(A suivre). E. Demole.
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